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Partie corporative

Connaissance de l'Orient

La Commission nationale suisse pour l'Unesco organise

à Chaumont-sur-Neuchâtel, du 7 au 12 novembre,
un cours d'information sur trois pays d'Asie dont les
particularités ethniques et politiques présentent des
aspects très différents : le Pakistan aux traditions
musulmanes, la Chine populaire dont la structure politique

et sociale est en pleine évolution, la Thaïlande dont
les traditions remontent à plusieurs millénaires.

Un très riche programme permettra aux participants
d'entendre des orateurs de premier plan, tels que M.
N.-D. Bammate, de l'Unesco, qui pariera du monde
musulman, M. Jacques de Guillermaz, chargé de
conférences à l'Ecole pratique des hautes études de Paris
et spécialiste des questions chinoises, M. Roland Pressât,

de l'Institut national d'études démographiques de
Paris, qui pariera de la révolution démographique en
Chine. Le Pakistan sera présenté par un membre de
l'ambassade du Pakistan à Berne, le Bouddhisme et le
Confucéisme par le professeur Rochedieu, de l'Université

de Genève. Enfin, les problèmes économiques
seront traités par M. Gilbert Etienne, professeur à l'Ecole
d'études internationales de Genève. La Thaïlande sera
présentée par une classe d'élèves du collège classique
de Neuchâtel qui, depuis le mois d'avril, participe à

une expérience de compréhension internationale sous
l'égide de l'Unesco. Le cours se terminera par une exposition

consacrée à la Thaïlande, agrémentée de danses
classiques et de musique siamoises. De nombreux films
documentaires ou artistiques, ainsi que des enregistrements

musicaux, compléteront la matière de ce riche
programme.

Nous souhaitons que de nombreux éducateurs des
écoles publiques et des écoles privées, et tous ceux
qu'intéressent les problèmes actuels de l'Asie saisissent

cette occasion exceptionnelle d'entrer en contact
avec des civilisations dont il n'est plus permis d'ignorer

la valeur.
La Commission nationale prend à sa charge tous les

frais d'organisation. Seuls le logement et la pension
sont à la charge des participants. Le coût du cours a

pu ainsi être ramené à Fr. 120.—, service compris. Des
arrangements seront possibles pour les personnes
n'assistant qu'à une partie du cours ou pour celles qui ne
logeront pas au Grand Hôtel. Pour les personnes qui
ne prendront ni repas ni logement à l'hôtel, la finance
d'inscription est de Fr. 10.—.

Veuillez adresser vos inscriptions le plus vite
possible à M. P. Ramseyer, directeur, collège latin,
Neuchâtel, ou au secrétariat de la Commission nationale
suisse pour l'Unesco, Département politique fédéral,
Berne, où vous pourrez également recevoir tous les
renseignements nécessaires.

Fiches individuelles de lecture

Le branle est donné : la première fiche, parue le 10

septembre, a été commandée à près de 400 exemplaires.
La deuxième, « Secret trahi », est dans l'Educateur
du 8 octobre. Rappelons donc que chaque mois, l'expérience

étant tentée au moins jusqu'en janvier prochain,
des textes d'auteurs ne figurant pas dans les livres
officiels, paraîtront dans notre journal ; ils sont suivis
d'exercices (questions, associations, vocabulaire, etc.)
permettant à l'élève de travailler seul d'abord pour
fouiller le morceau. Ces fiches individuelles peuvent
s'obtenir aux prix de 5 et. pièce chez M. L. Morier-

Genoud, Guilde de documentation SPR, Veytaux-Montreux.
Une simple carte postale donc suffit pour avoir,

pour chacun de ses élèves, un texte qui le changera du
livre qu'il voit tout les jours, et ceci à un prix défiant
toute concurrence. Nous sommes certains que nombreux
seront encore les collègues qui saisiront l'occasion
d'enrichir à la fois leur enseignement et d'alléger leur
travail.

Tableaux muraux
pour l'enseignement de l'histoire biblique

Une commission suisse, déléguée par des représentants

de divers Départements cantonaux de l'instruction
publique et par diverses autorités religieuses cantonales
suisses, s'est mise à l'œuvre avec la collaboration du
Département fédéral de l'intérieur et de la Commission
fédérale des beaux-arts, pour créer l'organisation de
nouvelles images murales destinées à l'enseignement
de l'histoire biblique. La Confédération met au
concours, chaque année, auprès des artistes suisses, la
présentation de projets de tableaux muraux. La
reproduction s'effectue par impression multicolore. Chaque
année paraissent deux tableaux. Un commentaire est
livré gratuitement avec chaque exemplaire. Les deux
premières séries ont paru, et, selon les avis de critiques
d'art suisses compétents, elles ont une réelle valeur
artistique. Il est donc nécessaire aujourd'hui que tous
ceux qui se vouent à l'enseignement de l'histoire
biblique apportent leur aide pour la diffusion de cette
oeuvre. Les tableaux peuvent être achetés, par
abonnement, à des conditions très favorables. Une série de
deux images ne coûte que Fr. 12.—. La vente est dans
les mains de la Maison d'éditions Ernst Ingold & Cie,
Herzogenbuchsee, d'où l'on peut aussi recevoir des
prospectus. Le président de la Commission suisse pour
images murales bibliques est M. E. Baumann,
instituteur, Holbeinstrasse 58, Bâle.

Questionnaire enquête automne 1960

Afin de ne pas charger outre mesure la rédaction,
déjà suffisamment serrée, du questionnaire, ses auteurs
ont renoncé à prévoir pour chaque question une
troisième réponse neutre : « Je n'ai pas d'opinion à ce
sujet. »

Les collègues qui ne sauraient se déterminer sur l'un
ou l'autre des points de l'enquête voudront bien laisser
la question sans réponse.

Pour le reste, ne manquez pas de rendre votre
questionnaire rempli à votre président. Nous vous remercions

de la bonne volonté que vous mettrez à accomplir

ce petit pensum.
La commission.

Compte de chèques postaux

Le comité central SPV se permet de rappeler à
nouveau aux institutrices et instituteurs vaudois que leur
salaire leur sera versé, dès janvier 1961, par l'intermédiaire

de l'Etat. Il en résultera un gros avantage, celui
de ne plus avoir à aller retirer son traitement chez
un boursier plus ou moins avenant et disponible ; il
en résultera aussi quelques petits inconvénients :

1. votre salaire vous sera apporté par le facteur;
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2. vous devrez passer à la poste si vous étiez absent
lors de la distribution postale ;

3. la taxe postale correspondante à votre salaire vous
sera retenue chaque mois...

En conséquence, votre CC vous conseille vivement
de vous faire ouvrir au plus vite un compte de chèques
postaux. Vous communiquerez simplement votre
numéro à «votre» receveur et le tour sera joué.

Le CC.

Comment faire de votre fils un jeune délinquant

Voici, tiré de la revue « Vivre ». un petit article qui
pourrait aider les hésitants en matière d'éducation à se
faire une religion :

Dix règles édictées par la Direction de la police de
Houston, dans le Texas :

1. Dès l'enfance, doxxnez-lui tout ce qu'il désire. Il
grandira ainsi en croyant que le monde entier lui
doit tout.

2. Quand il sortira des mots grossiers, riez-en, il se
croira très malin.

3. Ne lui donnez aucune formation spirituelle. Attendez

qu'il ait 21 ans, et alors « il choisira de lui-
même y>.

4. Evitez de dire devant lui le nxot c'est mal Il
pourrait en faire un complexe de culpabilité.
Comme cela, plus tard, quand il sera arrêté pour
vol d'automobile, il pensera que la société est
contre lui et qu'on le persécute.

5. Ramassez tout ce qu'il laisse traîner (livres, chaus¬
sures, habits). Faites tout à sa place ; comme cela
il prendra l'habitude de rendre toujours les autres
responsables.

6. Laissez-lui lire tout ce qui lui tombera sous la
main. Ayez bien soin de stériliser toute sa vaisselle,
mais laissez son esprit se nourrir à la poubelle.

7. Disputez-vous souvent en présence de vos enfants.
Comme ça ils ne seront pas trop choqués quand
le foyer tombera en pièces plus tard.

8. Accordez-lui tout ce qu'il voudra comme nourri¬
ture, boisson, confort. Ayez l'œil à ce que tout
désir sensible soit satisfait. Les refus pourraient
le conduire à de dangereuses < frustrations ».

9. Prenez toujours son parti contre les voisins, les
professeurs, la police. Ils en veulent tous à votre
enfant.

10. Quand il lui arrivera finalement d'être vraiment
dans un mauvais cas, prenez la faute sur vous en
disant : « Je n'ai jamais rien pu faire de ce garçon

»

L'éducation libre, si prônée en Amérique ces
dernières années, ne semble décidément pas avoir porté
des fruits bien remarquables pour que les autorités de
police en viennent à ironiser de la sorte...

G. Eh.

Société vaudoise de TM et RS

Cours de sculpture à la gouge et au couteau, par
G. Gaillard. 5 séances, dès le mardi 1" novembre, à
17 heures. Atelier bois de St-Roch. Trois objets
représentant trois techniques seront confectionnés.
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Cours de travail du cuir, par M. Gilliéron, maroquinier,
le mercredi, à 20 heures. Collège de Chauderon

No 3, 2e étage. Une séance de préparation du
programme est fixée au mercredi 2 novembre. Que ceux
qui s'intéressent à ce cours et n'habitent pas trop loin
veuillent bien assister a cette séance.

Prix pour ces cours : 7 francs, matières premières
comprises. Payable lors de la première séance.

Un cours de soudure est prévu chez Castolin, St-Sulpice,

en décembre. L' Educateur» renseignera.

Offre spéciale à nos lecteurs

Ceux qui connaissent « Plaisir de lire » savent que
ce n'est pas une entreprise commerciale, mais une
société ayant pour but l'édition d'œuvres des meilleurs
auteurs, mis à la portée de tous les publics et de toutes
les bourses. C'est la raison pour laquelle, à titre
publicitaire. Plaisir de lire » peut offrir aujourd'hui à nos
lecteurs une petite bibliothèque de choix à des conditions

de faveur, c'est-à-dire à la moitié de son prix de
revient, ce qui ramène les trente volumes suivants à

54 francs. U suffit d'une simple carte au secrétariat,
Clochetons 19. Lausanne.

Ernest Zahn. Le Diffamateur (2.50).

Léon Cladel. Le Bouscassiè ou l'Enfant sauvage 1.3.20).

A. de Lamartine. Christophe Colomb (2.80).

George Sand. François le Champi (2.80).

Alphonse Daudet. Lettres de mon Moulin (2e édition)
(3.20).

H. de Balzac, La Vendetta (2.70).

Alphonse Daudet. Contes (2.50).

Paul Arène. La Chèvre d'Or (3.20).

Frans G. Bengtsson. Orm le Rouge (roman Viking)
(3.60).

René Burnand. Châteaux en Bretagne (couronné par
l'Académie française, 2e édition) (3.60).

Guy Barthélémy, Chez le Docteur Schweitzer (2e

édition) (3.30).

C.-F. Ramuz, Les Signes parmi nous (3.35).

André Reuze. Le Véritable Robinson Crusoé ou La Vie
étonnante d'Alexandre Selkirk (3.60).

C.-F. Ramuz. La Guerre dans le Haut-Pays (3.35).

Y. Tourgueneff, Assia (2.85).

W.-A. Prestre. La Piste de l'Or (3.30).

A. Godin-Linz, Une Catastrophe (3.60).

M.-G. Prêtre, Calibre 475 express (aventures africaines)
(3.90).

W.-A. Prestre, La Piste des Troupeaux (3.90).

Edmond About, La Mère de la Marquise (2.85).

C.-F. Ramuz, La Suisse romande (édition jubilaire
comptant pour deux volumes à l'abonnement) (6.90).

René Burnand, Henriette de Marnens (3.—).

Victor Hugo, Bug Jargai (3.90).

C.-F. Ramuz. Découverte du Monde (3.90).

Dario Niccodemi, Scampolo (3.90).

Anna Eisenberg, Aube sur la Palestine (3.30).

Ernst Löhndorff, Chasseur d'Orchidées (3.90).

Olav Gullvaag, Nous deux (3.90).

Yvette Prost, Mignon du Jolan (2e édition) (3.75).

René Burnand, L'Héritier de la Terre (3.90).
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Il est rappelé, d'autre part, que l'on peut acheter ces
œuvres à l'exemplaire, ou mieux, souscrire un abonnement

d'une année donnant droit à trois livres pour 7 fr.
Nous ne saurions trop remercier le comité de « Plaisir

de lire » des avantages substantiels qu'il veut bien
consentir à nos lecteurs, et nous les engageons vivement

à en profiter.

Cours de gymnastique : engins et trampoline

L'Association vaudoise des maîtres de gymnastique
(AVMG) organise à Lausanne, les mercredis 2 et 9

novembre, un cours de gymnastique : engins et trampoline.

Ce cours sera dirigé par M. Tschabold, maître de
gymnastique. Rendez-vous devant la salle de gymnastique

de Villamont-Dessus à 14 h. 30. Invitation
cordiale à tous ; la moitié des frais de déplacement des
membres AVMG sera remboursée. Les participants
qui désireraient s'assurer contre les accidents sont
priés de verser 48 heures à l'avance la somme de 2 fr. 80
à : M. Tschabold, chemin du Ravin 53. Lausanne.

Pour le comité AVMG : R. Yersin.

Echallens — Gymnastique

Reprise des leçons : mardi 1er novembre à 16 h. 45
à la grande salle du Château d'Echallens.

A VENDRE, pour cause double emploi, un
PIANO

droit, « Sabel », brun acajou, cadre fer, cordes croisées,
belle occasion en parfait état. Prix à discuter.

Jacques Blanc, Henniez, tél. (037) 6 42 56.

(Commission à collègue qui fournirait acheteur.)

(J &é$\cs

rh\v>\ic>ai\'tisY>ui

René Burnand : « L'héritier de la Terre » (Roman)

(Aux Editions de « Plaisir de lire », Lausanne, Clochetons

19 Fr. 3.90.)

Nous avons là, après une série d'autres, une œuvre
purement littéraire du regretté Dr Burnand, œuvre
posthume puisque l'auteur s'apprêtait à en corriger les
épreuves lorsqu'il nous a quittés.

Comme maints récits de la même plume, il est fondé
sur des faits réels, attestés par des papiers du temps.
On nous avertit cependant que, pour déjouer toute
tentative d'identification, la plupart de ces pages ont
été imaginées. Elles nous transportent un siècle et plus
en arrière et nous font assister aux transformations
profondes qu'apportèrent la Révolution, puis 1ère
napoléonienne dans le patriciat de notre pays. Nous
y voyons évoluer la famille de Chaldonne et suivons
avec intérêt le dernier représentant d'une race en voie
d'extinction, dans ses efforts pour réparer une faute
de jeunesse.

C'est un livre captivant, écrit avec ce style fluide
auquel l'auteur nous a habitués, et qui se lit avec
infiniment d'agrément, même si l'on diffère d'avis
quant à la manière de concevoir les rapports de classes.
A ce point de vue, il constitue un véritable document
sur un passé relativement récent.

CF.

DEVINETTE

J'ai trouvé dans mon jardin
Oh presque rien
C'est du miel, c'est du soleil.
Ça ne tient pas dans la main,
J'ai trouvé dans mon jardin...
Oh presque rien.

J'ai croisé sur mon chemin
Oh presque rien
C'est brillant et transparent,
Je ne sais pas ce que c'est,
J'ai croisé sur mon chemin...
Oh presque rien...

U pénètre dans mon cœur
Ce presque rien.
Ce doit être le bonheur
Que j'ai croisé en mon chemin,
U pénètre dans mon cœur...
Ce presque rien.

Les Libellules.

IL FAUT ROULER SA BOSSE

Tu dors dans la vase
Pauvre vieux bateau,
Autour de toi jasent
L'air bleu et les flots.
Ohé assez sommeillé...
U faut naviguer
Ohé tendez les cordages...
Ohé il faut voyager.

Tu dors dans la gare
Pauvre vieux wagon.
Sur tes roues s'enlacent
De blancs liserons.
Ohé assez sommeillé...
U te faut rouler.
Ohé desserrez les freins.
Ohé il faut voyager.

Tu dors avant l'âge,
Pauvre vieux Monsieur.
Faut tourner la page
Et voir le ciel bleu.
Ohé assez sommeillé...
U faut te lever.
Ohé reprends le chemin.
Ohé il faut voyager.

Les Castors.
Classe de M. Ecoffev.

GENEVE
UIGM

Les membres de la section sont convoqués en
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE ORDINAIRE

le mercredi 2 novembre 1960, à 17 heures précises,
au Buffet de la Gare (salle des fêtes)

Ordre du jour :

Exposé de M. Zumbach, tuteur général.
Sujet : l'organisation des loisirs.
Discussion.

Suite à la page 669



FLORE D'EUROPE I
PLANTES HERBACÉES

ET SOUS-ARBRISSEAUX

Collection de 168 planches offset 7-9 couleurs
d'une valeur scientifique remarquable, publiée
sous la direction du professeur Kräusel, préfacée

par M. Jean Leroy, du Muséum national d'histoire
naturelle de Paris.

Chaque planche (27 X 19 cm.) comporte au verso
la description botanique de l'espèce représentée

et des espèces voisines. Livraison sous emboîtage
pleine toile comprenant en outre une brochure
d'index et de tables. Fr. 150.—.

BIBLIOTHÈQUE HISTORIQUE PAYOT PARIS
PAUL BRUNTON,

L'Egypte secrète

La réalité intérieure
PAUL CLOCHÉ, correspondant de l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres,

Histoire de la Macédoine, jusqu'à l'avènement d'Alexandre le Grand, 272 pages
ROBERT D'HARCOURT, de l'Académie française,

L'Allemagne et l'Europe, 208 pages

JACQUES DROZ, professeur à l'Université de Clermont-Ferrand,
L'Europe centrale, évolution historique de l'idée de « Mitteleuropa », 288 pages

A. DUPONT-SOMMER, professeur à la Sorbonne,
Les écrits esséniens découverts près de la mer Morte

EDOUARD GACHOT,
La dispute du Rhin, de l'Antiquité à nos jours, 368 pages

CH. GALLEMKEMP,
Les Mayas

PHILIP GOSSE, member of the Nautical Research Society,
Histoire de la piraterie, 384 pages

LOUIS HARMAND, professeur à l'Université de Caen,
L'Occident romain, Gaule, Espagne, Bretagne, Afrique du Nord

E. O. JAMES, professeur d'histoire des religions à l'Université de Londres
Le culte de la déesse-mère, 304 pages

G. QUADRI, chargé de cours à l'Université de Sienne,
La philosophie arabe dans l'Europe médiévale

H. RINGGREN et A. V. STROOM, professeur d'histoire des religions à l'Université
d'Upsal,
Les religions du monde, 464 pages

CH. WERNER,
L'âme et la liberté.

J.-P. ROUX, chargé de recherches au CNRS,
L'Islam au Proche-Orient, 272 pages

ÉDITIONST"\EDITION£IIILAUSANNE

9.80

9.80

18.10

11.90

17.10

31.50

8.75

5 par.

8.75

29.55

20.20

15.05

30.50

11.90

15.—



I
'ß?J

(-<XOa.xo-1JDXilH<UDQCil

"o09S

'oOiS

'0O8T

'0O6

'oO

8P

sejguB

ssp

sajajjdojd

soi

jasij

-Jjn.p

cjtjjns

\x

:
jnojuod.TE.p

aajanba

oun

oiomo

Eaas

o.ijouiouioS

93

'0UI9}SA"S

OJ

JTOJ

B
JOAld

Op

EJJAjaS

'9tpUBjd

BJ

JUBSJ3A

-ejj

'nop

un

janbid

un

b
atija[nss>E

9ui9ui-9ip

aqouBjd

aun

jns

ajojeo

ao

jgaBft-T

-(i

-gij)

jngstA

un,p

ajojeo

ai
Jiunjftj

('sejd

0j
b
ajnjoej

bj
jibjjj9ui

-jgd

mb

oq.inoo

jaiujaA

un

jeajo

issnB

jibj
jnod

uo)

'S9jg9p

ua

sajjBAjajui

sao

josiAipqns

gp

'aajjaunjiitu

ejgaj

aun

osab

'ojiobj

sjojb

jsq

jt

sajjnB

sap

saun

sej

uiui

os

Ç

juojas

suoisitAip

sej

:
auogBxaqj

ap

sejejjdojd

saj

jns

lUBSBq

as

ua

Ooi

ue

01

op

sejguB

saj

jnojjejxa

pjoq

9j

jns

jonbJBUi

'.

uojjBO

sp

sijrnoj

sun

susp

uoäbj

ap

uiui

g'^xt

ap

ajojeo

un
jadnoooQ

¦UOTJEQJO

9p

JtBA

-bjj

un
apuBuiop

ajjouiomoS

ai
ajnas

:
ajduns

sojj

jse

jaijejBtu

ao

jnoj,

¦aejjauiijueo

tu
g
ap

ejjEj

aun

—

'.

jusijd

ajjaui

un

¦—

Iojtoi

ua

no

aej

ua

'ui
os

n°
01

9P

anbjjjeut

usqn-t

un

—

jnajuedJEp

issnB

BjTAjas

inb

(sajSuB

sap

ajiBTtiojp

.majJoddBj)

ajjauioiuog

un

•—

qtuojd

b
jij
j
—

(a.njjns

JuaAnad

jaijuedJBtjo

ap

«
sassojo

»
sniojo

spuBjg

g)

uio

OS

Ç

SE

Jnanguoi

'joj

ua
sanjutod

seqoij

g

¦—

i
uio

g

b
z
JnassiBda

'tu
g'x

jnanguoi

'sjenbid

no

suojeÇ

g

—

anloi^Jö!

ajouiaxa

un,p

siAins

z\

•snuuooaui

dojj

satuojqoJd

suibjjoo

'sub

ezumb

ap

saauoSijjajui

sauna

f
ap

e
jajuasajd

ap

aja

b
jonos

enbiun

uoh

'juatuajiEjjEdun

uaiq

sibuuoo

af

9nb

'sapoqjatu

sjnai

JOidoo

uau

uo

njnoA

ie,u

af
anb

tejajnoLXf

'joqtuoj

jrejjnod

jibabjj

ao

sjanbsap

xnoÂ"

saj

snos

'suaioiuqoaj

jo
sajjatuoag

saj

jnod

—
'UN

¦pxoanvog

g

•ajiBjBS

ajqBjtJBA

un,p

JnajBA

bj
xnaX

saui

b
jbabj

ajja

jbo

'ajou

aun

ajjjotu

e
jisiBjd

tb,Ç

onb

jojnsss

snoA

sind

ar-

•(jBdjoutJd

juauiajaj)

uoispajd

bi

'jjbjj

np

ajijBnb

bi
'uoijBjuosajd

bj
'9JJIJ

aj
:
jnoqEj

guoi

3Zl

-iap9JddE,p

aïof

auanö

¦aouBAB.j

b
soauiuijajap

ib.Ç

anb

jap-sajoo

sanbianb

JEd

ajojjuoo

soj

af
'.

9jpiuiop

b
xnBABJj

sai

ajjoduia.f

'ajiAijoE

ajjao

Jouiuuaj

jnod

isnjd

ap

auiJBqo

un

sed

90-jso,u

'jaipjB

unp

Jib.j

b
assEp

bi
:

ajajtuni

bi
e
boej

'jnoqop

ajjiBAEjj

uo

:

ajuBioqojttu

SEduioo

b
9jioq

'jajojsid

'ej

:

uosibui

bj
9p

saj

-jodds

xnB9Anou

sjuatunjjsui

sap

oaAB

ajiiEAEjj

uo

'uissBq

ai
'nEa.p

aoajd

bi
'saaoïJJBq

saj

'sjajiBOsa

saj

's.ioijid

sai

'sajqjB

sai

:UBid

ao

jns

'aJj

-joui

&

jnoj

jnaA

uo

'agijsejd

uos

jnoj

jjainbuoogj

'toi

'inb

sibui

ajAJi

aj
susp

apBj

U9iq

nJBd

jibab

inb

9iJ09qj

ei

b
pdde

sjibj

jjop

enbijBJd

bi

assoo

sues

J9

auiaïqojd

b
auiaïqoJd

jinjjsuoo

as

UBid

aj

isuiy

isajd

'tup

j
b
ajoBxa

aajaAaj

js9,s

'ajgjjuoo

nB

'mb

ja
uiBJjaj

ai

jns

asijd

jioab.j

sibuibj:

subs

jaidBd

ai

jns

bi
ajpuajd

nd

b
uoj

onb

9ganoo

np

ajnsatu

ajjeo

ajooua

jg
'aganoo

np

apsoBj

bj
b
apnBJEd

euogojooj

ap

oobj

aun

aJjjan

—
'(i0£'T

X
°

•*

:jaiinojjJBd

sbo

aj

susp)

auogÀiod

np

ajoo

ai

jibuuoo

uo

puBnb

jijosuodjto

apjao

np

uoäbj

ai
auuop

mb

anjn

ts

jUBjjnod

ja

anuuoe

nad

ts

ajjajqBj

bj
ap

Toiduirrj.

-apjao

un.nb

aasssd

jnad

9u

sjuiod

siojj

JBd

:
ap

uoijBOjiddB

puo.i

apos

np

sjuiod

siojj

9p

juatuaoBiduia,!

ja

(•tua

£8)

ajoo

ai
anb

jibuuoo

ou

uo

juop

ibuoSojoo

uissEq

ao

'sind

jg

•ajnjijosj

ap

suas

ai
ouop

'ajjinaj

bj
ap

jnBq

aj

Bjas

inb

ao

'aajajjB

jsa

aip.nb

sap

'axij

uoijoeJip

ajjao

'jUBpuadao

'uoijoa-iip

ejjao

ap

JijJBd

b
sajiBj

b
uo,j

anb

saigusp

sajns

-gui

saj

'siBtujosap

'juBja

pijuasssj

'(uoijEjuasajd

auuoq

ap

juauianbiun

pnos

JBd

9Hinaj

bj
ap

spjoq

sap

un

b
apijBJBd

aouajajaad

ap

sibui)

ajiBjjtq.iB

juaumiosqE

uo5ej

aun(p

aaosjj

ajja

BJjnod

ajia

i
uou

'uaiq

qa

iajaj-assBO

un

ajooua

B.ias

ao

anb

90-jsa

iuiBjjaj

ai

jns

aauiuuajgp

juauiaïqiuad

ts

pjou

np

uoijoajjp

ajjao

janbjBtu

uo-j-ba

juatutuoo

'aiqissod

is

sajioBj

sjnoiBO

sap

ja

ajjingj

bi
ap

xnatoipnÇ

loiduia

un

ajjjattuad

jtop

inb

aijaqoa.i

jaqojaqoaj

'joided

np

sajiao

oaAB

utBjjaj

np

sajnsaux

sat

JapJOooE

jnBj

n
'pjoqs.p

jnoj_,

iajpnosaj

b
sauiajqojd

ap

anO

•ajijjns

jnad

-tua

ooi

X
Oi

9P

egBUBquiap

jatdBd

jjoj

un



<OKOO

•sajjBo

ja
suejd

ssj

jns

aejnsatu

anbiqdsagodoj

oouejsip

ej
jsao

'H.V

,a,V

ap

ajEjuozjJoq

uoijoefojd

v«JM

+
H<N

+
N.O

-I

O.H

'3J3

'N.O

3P

ajnsatu

bi
b
apis

uos

ooab

assed

ja
ajnqo

ap

juiod

ub

aqoij

ej
otj

-IJ33J

'o,g

aouBjsip

bj
ap

ajou

ptrajd

u
'.

,o
uo

ajEoijjaA

es

e
o
sop

aqojj

ei
jaquioj

bssibj

je
jejuozijoq

usqnj

aj
juaij

,o

ua

jnoqap

ajjnBj

',a

uo

jsa

.majBjado

un.

'(9juad

bi
uops

sguoi

suioui

no

snid

juos

sjuetugEjj

seo)

sejBjuozTJOU

sajiojp

ap

sjueui3e.ii

JEd

ja
,y
sjsa

,g
ap

,HiV

ajnsaui

uq

'tiJn

S

'BU

gi/
dp

3/oiuozj.iûL/

uo/ps/bjd

•*

i

¦¦¦'

'

•¦.w.

^̂ß^-'

T

î

MJJCQHW(Sa<oPQW

'(£

Su)

aampui

au.3;i

aun

jsa

,a<V

(s

'9Aijiuijap

aouEjsjp

bj
ajou

sind

sajnsaui

sojjouiBoop

sap

xnajnoijaui

ajdiuoo

un

juaij

jo
anbijjatueoap

eqoij

bj
ajuEjd

ajjnej

'.

ajijnm

atjDij

bj

oAajaj

ja
pue.T

as

uo.j

no
juiod

oj
jubsja

ua

ajjnBj

augjiB

sanajBJodo

sep

un/i

'seqoij

z
'ajjaureoap

un

'ojiuiejjxa

anbBqa

e
uojeÇ

j
ajooua

jubj

ji

S9JIBSS333U

sauuosjad

z
SSP

snjd

ua

•apîjuozi.iou.

auSji

aun

jso

av
(I

'aV

auSii

oun

jojnsai\j

'm

•sjuauiouuojBj

jsd

apaaojd

uo

'jBjjnse.i

ao

b
jqatjjb

.mod

'NH

JuotuougtjBj

suBp

uajq

jsa

j/\[

anb

oijtjoa

uo

sind

'.

(n
ap

ajqisiA

jios

V
anb

jnEj

[î)

jaiv

JueuiauSijE.i

suBp

jios

U.nb

uoobj

ap

m
ooBjd

uq

'Z
'£>M

Z

'(Z

'Su)

V
»P

»iqisiA.

sud

jsa.u

a
(Z

•gy

augji

bi
asijajouoo

g
¦ins

V
ap

aasiA

bj
:

g
P
V
ue

suojef

z
sp

Jijjns

jt
:v
ap

aiqisiA

jsa

a
(T

•UIBJJ9J

oj
Jns

jasijBijgjEui

ej
Jso.o

'av

auSij

aun

jauuoief

'u

•aoBjjns

es

jauiijsep

(z
'¦

ajqBjqtuas

atujoj

sun

snos

ajinpaj

gjjoqoa

aun

b
jauissop

ai
ap

(j
:juojjjauuad

inb

saiguE

suibjjoo

ja
kou3tj

squtbj.tod

jajnKoui

ua

jsa,o

'uibjjqj

un

.lojuod.TV

'I

n

anbiHdvao

Nonvsnvaa

isanbiqjBduiÀ's

snjd

ua

snjd

op

juouuatAap

sajjjiqo

soj

¦••sajnpajDui

snjd

ssj

ajouiBAUoo

ap

juoAgqos

utBJjaj

aj

jns

sojojj

-uoo

xnoQ

-ajiJOA

bj
jtjjos

ea

'sjnajjo

sap

auuaXotu

ajjoo

ap

'anb

ajjojo

SBd

jnad

au

uo

:oAtjdeo

'assajajui

souuaAPtu

sap

jnojBo

sj
sind

ja

•jibabjj

UB

SOJJOddB

aouaiosuoa

ej
ap

jo
ttios

np

ojqEjniajJt

uoobj

ap

augiouiaj

ja
sadmba

sop

ajqBjnosipui

juauiassBjo

un

ajado

inb

ao

saajjiq

sajnsaui

sai

auuoijjppE

uo

'ouuojoo

bj
ap

seq

ny
i
sjuBjua

sap

ajdojd-jnouiE.i

e
janoj

ap

dnoo

jaiuio.id

'aiduioo

svd

xueii

uo,u

uo

ja
S3ssnvf

saj.nsaui

saj

3ffiq

uo

'(sioa.id

snjd

juaumjjsui)

ajanjAaqo

bi
oaAB

sajiEj

sajjao

B,nb

uBqnj

aj
09ab

sojibj

sajnsatu

xnB

spiod

ap

snjd

Bjauuop

uo

'Si'9S

:ajBJsusg

suua^otu

bj
op

juouiassijqBjaj

jnod

ZL'9Z

P
gi'9S

8rib

soussgjd

us

ojsaj

au

jj

"(E

adjnb3,i

JBd

asituuioo

ajg

b
inb

jnajjgj

JouiAsp

jnad

uo,j

anb

atuoui

sjojb)

S9j9l'9j

ajja

juaAiop

f
ja
z
sadmba

saj

JBd

sbdubab

ssjjjiqo

saj

g
je
X

sadinba

S3j

ajsnf

ajnsaut

juo

'vx
oauBjsip

bj
jnod

'isuiy

'asiuipE

jn3JJ3,i

3p

S3JIUIIJ

S3j

suBp

'snid

91

jugqoojddBj

as

sajnsaui

saj

juop

xnao

'agBjuadJB

us

uosibj

juo

'S9j3ub

soj

jnod

nj
b
ja
saouEjsip

soj

jnod

•uio

g
b
ajnajjadns

aouo-iojjip

aun

ajjjatupB

SBd

au

9p

juoiauoo

uq
'0X3

'3X0

,0€„I07

—

<0€„I0£

,OC„00Z

„ZOZ

O

1

,0f„00ï

—

oior

,oc„ooz

,0€

„OOZ

a

„mz

—

o^83

,0E„98Z

USZ

V

QUugÄoiftj

t.
sdmbg

E
odmbg

iodmbg

[
edinbg

jns

fl?s!/\

:sajSuv



fat—iH<«Oa,coOuHWWW(SwoQ¦t

•autajqojd

stuatu

np

suoijnjos

ap

dnoonBaq

sjjjstujed

snou

ea

JnsjuedJE,p

ajjanba.g

•sanlMJCId

suoijir.Mjddv

'A

¦gy

e
ajejjBJBd

jse

ao
'•

CIN

ua

b
jsjjodsi

gv

b
sjiBjnoipuadjgd

aun

jaAaja

'jsi

:

gv
9p

anbuoajanb

juiod

un

ua

(q

;

b

MO

Jejnsetu

gv
-ins

o
ep

ajiEjnoipusdJsd

bi
jessjBqs

(e

•ß«

'(S

-2îJ)

av
*
aiaircred

v\
ry

jed

jassud

ajiej

(g

s*-

~*
f

D6

'0O6

sop

juatuaguojojd

aj
suBp

jios

o

anb

ao
B,nbsnÇ

sjjatuoitiog

aj
gy
Jns

juEOEjdap

ua

sjuatusuuojBj

JBd

h
ap

juaujasBjduiaj

aqajsqaej

uo

juepeaaid

np

asaaAui

aupiqojd

ai
jsa(Q

-aV

Jns

aJi^inaipuadaad

aun

jassieqe

'ry

0(j

(z¦av

<?

ajiBjnaTpuedjad

jse

jajD

'¦

O

tio
uoieC

un
jasBid

sibj

et
(ajsjeo

np)

o06

saj

30AE

juEpisuioo

jnasiA

np

augij

bi
sp

jueuiaguoiojd

ai
suep

suojef

sap

JBd

anbjBiu

gv
9p

UBid

ai
suep

jios

Q08T/a0

auSïT

et

anb

uo5bj

ap

joAid

uos

ap

jnojns

apjso

ai
aujnoj

uo

sind

j\i
ue

ajjstuojuog

oj
ajUEjd

uo

'(t>

'Su)

IX.

luiod

rve

av
¦?

aJieinaipuadjad

aun

.r,»Aa[;,j

-AI

01

•0X0

-3}3

OS'Z

6*7

ift

6t>7

197

197

ZÏL

•>ix

06'0Z

06'0Z

06'0Z

Zi'zz

06'02

S9'0Z

06'OZ

-ax

îl'9Z

Zl'9Z

06'9Z

Zl'9Z

sz'%

Zi'LZ

sz'9z

vx

j?ua6-<ow

euuaAo|/\|

ueqnjj

ireqna

auuaÀo^

aja||!A8i)0

ejaii!A84Q

•jnSBUJ

')S|Q

fr
admbg

E
adjnbj

ledmbg

\
admbg

:saouejsia

:

jiou

nEojqBj

ne

saajjiqo

sjnaj

jijosui

juo

sadinbs

ssj

:

sosuiuijsj

juos

suoijBJnsuaui

ssj

uijug

•suiaui-ajp

adinbaj

JBd

isioqo

aiqesuodsaj

jaqo

un

e

A'

p
:
saasiuBgjo

juos

as

sana

ssdinba

sai

aAJSsqo.Ç

'.

aouaiosuos

ajjou

ajnoj

'jnojjns

ja

'tssne

sibui

'asjpjEjijnojqap

ajjou

ja

suas

uoq

ajjou

jnoj

'ajpnuBui

ajsjiqsq

ajjou

ajnoj

'sousgijiajui

ajjou

ajnoj

Jajioinos

ba

mb

ijbaejj

un

:sjsfojd

jibabjj

aj

jaoustutuoo

jnsd

juBuajuiBjAi

(fZ

ON

.majüonpa-

jioa)

aaoïxvad

va

v
aiHoam

va

aa

asejuaa.iv

•uiBJjaj

aj

jns

Bjas

uo

puenb

jiJdsaj

jusuiasngjnaq

ejajsqji

inb

ao

'jsjnsatu

b
S9j3ue

saj

je
aajuadje

e
saugji

saj

sajnoj

eouBABj

ç
BJIJ3SUI

uo

janbai

susp

saxnsam.

ap

%auiva

un
xaxxxdaxg

¦£
"Jaouaui

-UI033J

:
apnjjjjB

aun.nb

b
A,u

ji
'ajnop

aj

suep

'.

jns

juaumiosqe

sed

jsa.u

uo

juop

sjjjiqa

un

J9jou

ap

jipjsjm

snou

aouapsuoa

bj
'mjua

¦aAijiuijsp

ajnsaui

bj
ja
sajajjjAaqo

sap

ajquiou

aj
ajou

jnb

jnpo

¦(UBqnj

sj
no

ajaujAaqo

bj
ans

aaojaxs

uoisuaj

bj
subp

ajtjEjngaj

'sajnsaui

sap

sjnjoaj

bj
subp

aijnuiui)

epnjjj

-3Exa,j

:
uojjiquiE

aun.nb

jioab

juaAiop

au

jnb

ja
juajuadJE

inb

xnao

'jajnsatu

b
ajiojp

bi
Jns

sjnajuadJB

ssi

suSjib

jnb

inpo

:odinbaj

ap

sajqtuaui

sai

jasjiEiaads

ap

ajissao

-au

ej
jjjjossbj

juojaj

saoïojaxa

sanbjanO

'smanBuoi

sap

aj.nsax/1

-gr

(i
auijB

uojaq

sp

sjnui

xne

'jsj

us
sjsfqo

xne

uotjusjjv)

'ssjsdsj

sas

ajjua

jaoejd

as

suuaiA

sajuBitiiB

aningiB.i

anb

ao

B.nbsnf

ajsijua

ajqej

ej
aoBidap

sind

'ajjsjgaj

bj
e
ajanBJEd

auiauj-sjio

siossnoq

bj
js
°o/0

00J79

-ins

sjossnoq

bi
ap

uojjBnpBjg

bj
'09S

-ins

ajjaigsj

ei
S3Bjd

dr
:
Ejoag

siossnoq

bj
suo^oiduig

isjojb

'astA

juauisjjBUipjo

jauiuios

3J

sajdB,p

ajojao

ajjou

jajuoijo.p

ajqissoduii

'.

sauuoqondEsua

juos

sjstuuios

saj

snoj

onb

uaiq

is
'SEq

jss

sduisj

sj
inq.pjnofnv

ss^oiduis

(siosjduii

jjoj)

sjusuinjjsuj

ssp

uoijouoj

uo

jaisa.iddB

ssj

ap

ja^BSsa

js
jussinpo.id

as

jnb

sjnsjjs

ssj

jsjou

'.

pjou

np

ajjso

:
uoijoojjp

sutatu

ej
anbiput

09£

uoijBnpBJS

bj

'sasiA

sp

juiod

ai
jios

snb

pnb

'sjnofnoj

anb

jajEjsuoo

i
sajusjsjjip

suoijoajjp

sap

suBp

aoiD.iaxa

joa

sioj

sjnsisnjd

jajsdsn



fa<faofafaoÜ

'HHO

sjgUBiJj

'S

—
HIÎ3

ajguBijj

-s

—
XNV

9J@ubjjj

"S

+
Hda

ajguejjj

's
+
Nd3V

azadejj

-g

+
aOHO

azsdejj

's
+
aaOH

azadejj

"s

aa03V

'S

'8
'6\d

A
--.

fafafaPraHfaPW<UpQW

(8

"SU)

ajnauajui

jsa

aseq

ei
sieut

'auiajqoJd

auiai*[

(g

-OOa

ajguBjosj

ajguBjjj

'S

—
VIAia

sjgtiBjsoj

ajguBjjj

's
—

aOON

ajguBjsej

azadejj

-S

+

(NJAI

:
tj

:

QN

'3.W

'¦

seseq)

aaNJAI

aiSuBjoaj

azadBjj

-s

aaoaV

"S

¦Z

'Bxä

(i
'3îl)

-majuad-iej

e

ix
aseq

ap

jueajds

oSuojojd

av

sajoo

sap

unj

:saiSuejoaj

saiäueuj

ja
sazadujj

ua

uoijisoduioaaa

(Z

'OOS

3J3UBIJJ

np

assjjns

+
oaa

ejguBjjj

np

esEjjns

-|-

aaV

ojguBjjj

np

aaejjns

aGOaV

auo3A"jod

np

aasjjns

'9
'ß?i

•(9

'SU)

sanajneq

ja

sas^q

ajnsaui

uo

juop

saiSueuj

ua

uoijisoduioaaa

(X

6

•pjou

np

uoijoajjp

us
jss

o09S

no

Oo

uoijBnpBjg

bi
jusuioui

ao

b

foz

uoijBtipBjg

bj

jns

anuajuiEtu

ajjsjgsj

bi
osab

uojjsanb

ua

augBjuoui

bj
jubsia

ua

jibj

uo,j

anb

ao

'sqoo.p

juaa

^1

ap

uoijoajjp

ua

fcos

uotjsnpBJg

bj
jaujnoj

e,nb

snjd

ajsaj

au

n
'-laïuiaA

ai
JBd

ssiuuad

apnj

-ijsExa.i

oaAB

ajnsstu

jsa

aiguBj

ssanssB

jsa

aouEpuodsajjoo

ajjao

puenb

ssjgsp

OIS

13

OOS

sjjua

juejssj

jstujsa

np

ojsz

aj

'sjpqoaj

ap

uois

-jAip

aun

osab

jaiujaA

np

f
aj
sjpuodssjjoa

jjbj

uo
'E

'¦

ssjgap

OXS

P
OOS

ajjua

ajjaj33J

bj
jusuisAjjEtuixojdde

aoEjd

uo

'X

'sajgap

^OS

3Jjauioiuog

nB

jaoBjg

:

juauiauuoijEjs

3p

juiod

ny

:(uivxxai

a\

xns)

aaxaxaxa

af

•(ssjgap

oi)

''ojs

'ajpusj,-juojAj

np

«

«

'(sajgap

jgE)

UBjaAnjM

np

«

«

'(ssjgap

foz)

sqoo.P

îtiaQ

bj
ap

ajpo

ja
pjou

np

uoijoajjp

Bi

:ajjua

ajisjnguE

jjBoaj

:Jnajjoddej

ns

jajnsajAj

('suuEsnBg

'ssgnog-xjojo

ssp

sgajjos

:
saqojsqo

sstgue

sap

jatutuos

¦—

sojiBuiijd

sajooa

sap

pnBA

°P

uojubo

np

bjjbo)

:(assnp

ua)

aoiaxaxa

as

•(BSJ3A

aajA

ja
sajgap

ua
oo/0

sap

Jauuoj

-subjj

ap

uoisBooo

auuoq

aun)

Bjoag

ajossnoq

bj
D3ab

aoBjd

Jns

no

jnajjod

-dej

np

uaÀoui

ne

sjjbs

bj
jns

apnjijSExsj

jatjjjaA

'.

sjaqaojo

xnsp

sjjua

'ssugBjuoui

xnap

sjjus

sjisjnguE

jjbosj

jsjussui

'sjjbo

bj

jns

sjqejsdaj

JU3UISJJ3EJ

'jusuiauuoijBjs

ap

juiod

un,a

•'

(uwxxa%

a\
xns)

aoiaxaxa

az

•sjIBS

bi
sp

ssjoo

sap

un.j

juBjnsaui

ua

apnjij0BX3,j

jsjjjjaA

us

js
'sjjsqos.j

b
UBjd

sun

3JiEa

¦ojduisxs

JBd

ssiguB

sap

un,j

sjsa

sSijjp

ojsz

si
sibui

'pjou

nB

sjusijo

SBd

BJas

au

sjjsuioiuog

sj
:
sxsssp

ja
ajjusosp

juatuauuoijejs

sp

juiod

sj
suossisjoqo

'.

sjoos.p

ajjBs

bj
ap

sasjsj

si
suosiEa

."

aoiaxaxa

xa\

•«
ajjatuojuoS

»

30

ap

jojduisj

osab

ssAap

saj

jssjjbijiuibj

sp

JUEU3JUIBUI

JlgB.S

u

(i
;

i

onpejg

spjaa

np

uoijonjjsuoo

bj
susp

sjdtuoo

JIU3J

ua)

'(sjjuoiu

oun.p

ssujngiB

ssp

bsjoauj

süss)

snbjjjatuouogijj

süss

sj
jsa.o

:

ssjguB

S3i

jusjusuigns

jsnbsj

susp

süss

np

suousauoo

'uijua

•jusuiauuoijEjs

sp

juiod

nB

j;u3Aaj

suoJAap

snou

anb

sioj

snbEqa

sjqissod

SJnsjja,p

suioui

ai
ajjjatutuoa

op

uije

(j
j
j
uojsuedsns

ap

nop

ai
jajuBjd

jnej

p
no

jiojpusj

siqej

bj
snos

jsuiuusjsp

ap

anb

suiaiqoJd

jioÇ

un)

anp

-Bjg

spjao

np

3.IJU33

si
snos

quioid

b
ijj
un
suopuadsns

'jaiuituos

b
snop

no

sssiBund

sajjoj

sanbpnb

JEd

'ajjBuipjo

ajqsj

oun

jns

'jnßjsp

b
'no

(sjj

-otuoag

sp

sjjsqouBjd)

paxdaxi

un

xns

anpvxß

apjao

axiou

suoxta

"a

('Z

om

uissBQ)

-aasxa

ap

ajjajßaj

v\
ap

uoijorujsuoo

o

•sjusuispjAs

sanbjanb

J3

sajjauiBip

sanbpnb

'tutu

ap

oi/T

nB

jaiujaA

uos

sp

spjB,j

b

'j3jns3ui

js
assjinoo

b
pajd

un

jajnaojd

as

(q
'.

(juaumjjsui

sjjou

sp

apnj

-ijoExa.j

jsijiJSA

jnod

Jsjijojd

uo)

jaiujsA

np

ja
aipqoa«!

ap

ua^oui

nE

jaj

-nsaui

saj

'.

sajguB,p

aijas

sun

sjnoj

jnsjjoddBj

nB

jsobjj

(b

:
saoïoxaxg

('l
oaj

uissaQ)

•3jpq33,i

sp

saijso

snb

suas

auiaui

aj
suBp

jusssjoja

jaiujaA

np

suoijBnpE.iS

saj

(o

'.

ajjsqDS.t

ap

suoisiajp

sai

sajnoj

ox/X

nB

jatasjdde



'Il
'B;Ä

<faOfafaOufawfaJpmH«PwH<ÜPO

ajnqo

ap

juiod

nB

jos

aj
je
uEqna

aj
ajjus

jueijd

sjjsui

un

obab

ssuEjsip

bi

sjnsstu

uo

'(g

'3JJ

'jo)

sjJnos

gy
33usjsip

bj
'aonop

jss

ajuad

Bi
(\

¦neaAiu

ap

aauaiajiip

aun

jaansaj\j

éia

'vwa

aiStiBijj

-s

—
gga

ojguEtjj

-g

—
aOO

ajStiBjjj

-jjng

—
gNO

9l3irejjj

'g

—
dONH

ajguBjoej

'S

aaoav

'S

¦umuijUTUi

jeijngsj

auogXjod

un

subp

jjjssujj

uo

Oî

'B\d

(01

'3'J)

aiqissaoa'Bui

jsa

.i.uns.uu

e
aaeijns

v\
ap

.in.iuajui/i

-g

'3aoaV

aaBjjns

bj
suojpustjqo

snou

'ao

3,a

'iMa.a.a

'VW.a.V

seiSuBjsaa

sazadBjj

sep

sssejjns

ssj

suoA"bjj

-snos

QD.O.Ct

'ga.a.a

'VSca.V

soj3ubjosj

sozadBJj

sap

eurtuos

bi
3<j

6
'ö?a

.3

.o.tr

(6

"Sij)

ajnauajxa

jsa

asiîq

n\
sreui

'auiaïqoad

auiam

(f

2

.uoAnod

jnod

sioj

xjp

sgBjEssp

as

sjinpojdsj

sp

suop

Bjjjjns

g
'(spjso

np

uoijEnpBjg

bi
3p

oi/l)

3J33p

un

sp

sgEjEssp

un

b
A
jj
'jaiujaA

np

uoisjAip

sun

js
sijsqss,!

sp

uojsiAip

oun

sjjus

'snb

xnsA"

xnB

sjnss

jj
'jsiujaA

np

suoisiAip

oi
juopuodsajjoo

(sajgsp

06)

3JPqo3<!

ap

suojsiAip

6

b
(q

'.

3jiq

-oui

jss

(sjjBjnojjs

suuojnos)

jbiujsa

ai
'axij

jsa

(anpBJg

spjss)

3ipqssj

(v

:sadxauxxd

'snpEJg

3j0J3s

3j
snb

sjnsjjajuj

asuajsjuosjjs

auiaui

ap

sjiBjnojjo

auuojnos

aun

suodnosap

jjoj

uojjes

sp

ejjinej

sun

sueq

z
,3a

i
'8a

•epuBJg

snjd

sioj

xjp

uoisjssjd

sun

sjjjauuad

snou

ea

inb

oï/I

nv

xaïuxaa

un

suonbixqvf

'jaip

-suisj

A"

jnod

ajojssojg

do.ij

JBd

jsa

'ssjd

ssjgap

ox

b
'saißuv

sap

axwiaai

v~i

'g
•uojjauo

uia

ox

'¦

bjsjss

np

uoÄBg

(-sjnjnj

ssasjsj

sai

jnod

aAJesuoo

BJas

ijEABjj

jnsjjiatu

aq)

¦uojsusunp

supra

sp

sjdjss

ajjne

un

Jns

jaAsja

-jns

aj

—
(jnajJoddBJ

no

anbjqdBJg

spoqjsui)

ssjgsp

oi
tis
ssjgsp

oi
ap

anpvxB

aiaxao

un

'jjoj

uojjbs

np

ssab

'suosmjjsuoo

-y
:sJjjtuDdaj.g

•oja

'sajqjB

'ujssBq

'sjaijjd

'nE3Jd

np

sajguB

:sjuBnb

-.ibui

sjuiod

sap

(q

dos

ai
suep

asuojua

janbtd

'nop)

aAjjjujjsp

uosbj

op

sxij

jsa

jujod

ss

(juautsuuo^BJ

np

3Jjuas)

juautsuuojjBjs

sp

juiod

np

(d

:
sjquissua

jusuusjauoo

saAaja

sej

ja
ajjtBui

ag

•juauiauuoA'BJ

JBd

:

aajdopB

apoqjaui

agsjjos

np

nsajd

np

SAspj

ai
jajnoaxa

:\wavxj,

•aagBsn

ajanjA3qs

bj
b
sssuejsjp

ssp

JSJnsajAJ

'\

•aAnau

3JajjjAaqs

bj
b
sasuejsip

sap

jajnssjftj

'g

•jsjsb.p

usqnj

ne

ssouBjsjp

ssp

J3jnssjAi

'S

•ojjsqsuBjd

bi
-a

js
jaiujaA

nB

sajguB

sap

JSJnssjAi

Éx

:

b
uoijbjoj

JBd

JU3HJBABJJ

jnb

sedjnbs

$
:
ssasjs

gx

:uoiivsiunßxo

•UBjd

un,p

uotjsnjjsuos

ej
jnod

soJnssui

sas

sajnoj

ap

uoijBsjjjjn,g

-f

¦jos

ai
.ins

saouBjsjp

saj

ajnsaui

uo

juauiuioo

-g

•jaiujsA

np

apiB.j

e
sajgue

ssj

ajnssui

uo

juatttuioo

-z,

'suBjd

saj

jns

aanbjetu

pjou

np

uoijosjip

bj
smrajsjsp

uo

jusuituoo

\

:
ssAaja

xne

sjpuajdutos

ajjea

'pxg

aabixvud

va

v
aiaogm,

va

aa



9

fa<faOfafaouWJPPmHWfaPUH<PQW

•uojjejs

ep

justusguEqs

np

sjoj

aursut-sjjs

jns

jajoAid

snb

jtej

au

(sjjbj)

aaira

Bg

¦asuEjj.odrai

subs

juos

jusuiauuojj

-Bjs

np

jiojpuaj

js
neoAiu-sjjod

janbjd

np

Jnajneq

ej
'uaÀ"oui

as

Jsg

a
uojjejs

O

uotjbjs

¦"ioi'si

•aajauioaS

np

apaaoaj

¦apasajd

ai
\x

sijiotu

bj
b
:

sjjbj

bj
juaij

tnb

injes

sajde

jso

jnasjA

aj
ejueosep

bj
v
'(sjopnBA

iBjueuijjodxs

jstjsjbui

np

jojduia,i

jnod

epjng

np

gj
a3Ed

'x

ajngtj

bj
jsfns

as

b
tssne

jioa)

ajjBj

bj
ap

juauiaoEjdtuaj

juauiajoBxa

jadnsso

jusia

nESAju

aj
'juotuesejdep

np

sjog

'(A"

—
tu
g)

x

;

nBOAiu

np

ajnatjsdns

ssbj

bj
e
somseui

jenbid

np

jnejusq

bj
—
tu
g
jsa

,0
sjjbi

ei
sp
JUSUI3UUOJJBJS

ai
js
,g
ajjue

nBQAiu

sp

aouejajjtp

Bg

'sajadej

sas

ajjus

jios

neeAiu

np

ajjnq

ej
anb

siçjjuos

ja
ubsatu

aj
ja
jenbtd

sj

jusij

SAap

puooas

s\
'.

ajpueosep

no

jejuora

jjop

ji.s

enbipuj

inj
je
sabjo

un
JBd

aiBsjjjaA

anuaj

ajjBi

ei
sp

jsturaos

sj
jns

eesiA

bj
enjoejja

un(j

:

g
ue

juos

saAap

xnsa

'guoi

8P

xu0

Of\

uojjAue.p

jjujoddE

uou

jenbid

un

sjjuos

'joAid

suiuios

sia

sun

ssab

(XX

'§!J)

snn<J

Ç
neoAju

un

axij

uo

'(TI

'Slï)

anSuoi

av
aouejsip

«i
'ajaoj

jsa

ajuad

vj
(z

'W
'¦

H,H

'¦

N.N

'¦

O.O

:ssjpijJBd

sesuajajjip

sap

aatujoj

jse

,v
je
,g
ajjue

nesAiu

ep

asuajajjip

bj
;

(o.O)

atjsjj

bj
sp

A

¦pxaanvag

g

'Ogv

ajguE.j

je

gv
JSJnseui

:saigjjuoa

(i

'VAX

13

AXV

sajguB

sej

je
AX

?1Ç0

un

jteu

-uos

uo

juop

AXV

ejguEijj

ej
JBd

aujuuajep

jse

v
juiod

aj
'isujv

'ssesiA

ssp

jueuiadnooej

sj
JBd

aujutrsjap

jusuejuiBui

jse

jeuiuios

anbBqo

(e

¦sjsurraos

ssuieui

sei

jUBsiA

ua

'x
-ins

sgjJjp

Oo

ai
'A
uojjejs

bj
ap

seigus

sej

snoj

jeAejey;

(p

'3
'a
'O

'3
'V
sjerauios

ssj

JUBsiA

us

'a
-ins

sgjJjp

Oo

aj
'X
uojjbjs

bj
ap

sejguB

sej

snoj

jeAejeg

(s

•AX

jejnssH

(q

¦uibjjsj

np
jjjBuijxojddB

sinbojo

un
ejjBa

(e

'H
'BU

¦(n

-su)

asuq

auiuioa

asud

AX

aauiîjsip

ajnas

aun

ja
saiSuu

sap

anb

.uusoui

au

uo

(S

'xnBABJj

sej

juojsjuesejd

seAajs

ssi

puenb

jsjjjjeA

sind

'ejdtuexa

Jiîd

'ogv

ajStiBj

je
gv

jejnsetu

:aioajuoo

•jasueuiuios

jnad

JnajBujssep

np

ijbabjj

ej
je
'-oje

'ax

'VX

sosubjsjp

sej

eanseui

uo

ejgjjuos

jnod

'-sja

'axa

'3XV

sajguB

'3SJ3AUI

suas

ue

sajnsara

sei

IT^JS^

uo
jejduios

jnoj

un
ijbj
b
uo
pusnQ

-sja

'0X3

'aXV

sejgus

sei

-iejnsaui

sind

sesjEund

xnep

jed

enpejg

apjas

ai

janbojq

'.

sejgue

sep>

un.j

jns

agjJjp

o0

sl
'X
tte

sjjsuioiuoS

ej
jesejg

•saauujsip

ap

ja
sajSue.p

aansam

(j

'SI

'BU

'(SI

'3iJ)

juauiauuoxej

JBd

aaejjns

aun,p

aAajaa

"IIA



Ajder&Eisenhut/iG
Fabrique dengtns et appareils de gymnastiqu
de sport et de jeux

KOSNACHT-ZORICH
Tél. (051) 90 09 05

Fabrique Ebnat-Kappel

Nos fabrications sont conçues sur
les exigences de la nouvelle école
de gymnastique

Fourniture directe aux autorités,
sociétés et particuliers /r jl\

L'Ecole Pédagogique Privée
FLORIANA

Direction : E. PIOTET

Pontaise 15 - Lausanne - Tél. 24 14 27

Afin de pouvoir répondre
aux nombreuses demandes

de gouvernantes d'enfants
de jardinières d'enfants
et d'institutrices privées

ouvre un cours spécial
dès le 31 octobre, pour les jeunes filles ne disposant

que des mois d'hiver

*s. _^\ /L> .,<

vendredi
4 novembre

Loterie Romande

A vendre
2 projecteurs cinéma, 1 sonore Pathé 16 mm., 1 Paillard
muet trifilm modèle G3. Tous deux en état impeccable,
de fonctionnement irréprochable, prix avantageux.
Offres à case postale 2, Saignelégier (J. b.)

Société vaudoise
de Secours mutuels

COLLECTIVITÉ SPV

astuAt:

La c e i s s e - m a i a d i • qui garantit actuellement
plus de 1 200 membre» da la SPV avec conjoints «t enfants

Les frais médicaux et pharmaceutiques. Une
indemnité spéci le pour séjour en clinique. Une
indemnité journalière différée payable pendant
3-0, 720 ou 1080 jours â par ir du moment où

salaire n'est plus pa>è par l'employeur
Combinaison maladie-accidents-tuberculose, polio, etc.

Demandez sans tarder tous renseignements a

M. F. PETIT, RUE ED. PAYOT 2. LAUSANNE. TÉL. 23 65 90

I bi

Un régal

pour grands
et petits

Chocolats

Camille Bloch S.A.

Courtelary

accidents
responsabilité civile
maladie
famille
véhicules à moteur
vol
caution

«0 Contrats de faveur avec la Société
pédagogique vaudoise, l'Union du corps
enseignant secondaire genevois
et l'Union des instituteurs genevois

Rabais sur les assurances accidents

Mutuelle
vaudoise
accidents
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UIGM
Sute de la page 660

2. Procès-verbal de la dernière assemblée.
3. Mutations.
4. Modification des statuts.
5. Propositions individuelles.

UIG Dames - UIG Messieurs - UAEE

C'est mardi 1er novembre à 17 heures, à l'auia de
l'école de la rue Necker, que M. R. Jotterand parlera
des Buts et méthodes de l'éducation civique à Genève,
à l'occasion de la visite des maitres de l'Institut
pédagogique de Florence.

Syndicat de l'enseignement - Genève

Notre nouvelle formule de séance ayant recueilli
l'approbation des nombreux membres présents, nous
convions tous nos amis à notre prochain forum, qui
aura lieu le mercredi 9 novembre à 17 heures, rue des
Chaudronniers 16.

Sujet traité : la discipline en classe.
F. Tréand

La réforme de l'enseignement inférieur

Le livre jaune du DIP, daté d'avril 1960, et dont
nous n'avons eu connaissance qu'en octobre, contient
cinq rapports :

1. Le rapport officiel (38 p.).
2. L'évolution scolaire des élèves, par le professeur

Roller (78 p.).
3. Pénurie de cadres et démocratisation des études.

par le professeur Girod (28 p.).
4. Mémoire de l'Union du corps enseignant secondaire

genevois (16 p.).
5. Résolutions et commentaires de l'UIG (8 p.).

Ayant déjà donné dans 1'« Educateur » un résumé
des rapports 1 et 4 et le texte complet du 5, nous tenons
maintenant à tirer des rapports 2 et 3 tout ce qui peut
éclairer notre lanterne.

Evolution scolaire des élèves

Cette étude très fouillée de notre ancien collègue S.

Roller mérite d'être condensée, c'est-à-dire dépouillée
de son arsenal statistique et de ses mutples abréviations

(il y en a 38 Il s'agit des principales conclusions

qu'on peut raisonnablement tirer de ces fameuses
épreuves d'orientation, que beaucoup d'entre nous ont
administrées dans leur classe et à la correction
desquelles ils ont collaboré. C'est sur la proposition de
M. R. Dottrens que le DIP les avait organisées.

Les épreuves d'orientation étaient de deux sortes :

1. Epreuves scolaires (langue française, arithmétique,

information générale).
2. Epreuves psychologiques (batterie de dix tests

mentaux dus au professeur A. Rey).
Elles ont été appliquées pendant cinq années

consécutives (nov. 1946 à fév. 1951) dans les degrés 6, 7, 8. 9

de l'enseignement primaire et secondaire. L'étude de
M. Roller repose sur la seule promotion d'élèves de
1950, qui avaient subi les épreuves pendant quatre ans
de suite, les résultats de la promotion 1951 étant parallèles

aux précédents.
Double but de ces épreuves (p. 49) :

« 1. Aider les parents dans le choix délicat de l'école
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qui, au début des degrés 7 ou 8, conviendrait le mieux
aux aptitudes de leurs enfants.

» 2. Permettre une étude de la répartition des élèves
dans les trois derniers degrés de la scolarité obligatoire,

en fonction du savoir des élèves et de leur
efficience mentale. »

Ces objectifs ont-ils été atteints? (pp. 117-118.)
1. L'homogénéité des élèves — révélée par l'analyse

statistique — entre les écoles d'arrivée, « semble montrer

qu'il ne fut pratiquement pas tenu compte des
résultats obtenus aux épreuves d'orientation pour
orienter les élèves de 1947 - 1950 ;.

2. « La répartition des élèves dans les écoles des
degrés 7, 8 et 9 est satisfaisante. » Néanmoins, l'existence

d' < élèves-problèmes » révèle des lacunes dans
le système actuel d'orientation des élèves.

Le problème de l'orientation scolaire. — A la fin de
son étude, l'auteur semble moins optimiste. Citant le
- nombre impressionnant des élèves dont les études
secondaires (10e - 13e degrés) sont irrégulières (57 °. o

chez les garçons, 67 " o chez les filles) et le fait qu'on
ne saurait admettre que tous ces élèves irréguliers
puissent être des peu doués », M. Roller en conclut
« que la répartition des élèves ne se fait certainement
pas de la manière la meilleure possible ».

Eléments d'une solution à ce problème (pp. 120 et s.)

Suggérées par les faits que son étude a mis en
lumière, voici quelques idées que nous propose
M. Roller :

a) Connaissance approfondie de tous les élèves et cela
dès leur entrée à l'école (même l'école enfantine).

b) Consititution d'un dossier individuel contenant
le plus d'observations possibles (psychologiques,
pédagogiques, sociologiques), observations méthodiques et
concertées, de la part des parents, des maitres et aussi
des médecins, psychologues, sociologues, qui seraient
appelés a donner leur avis.

c) Au point de vue scolaire et pédagogique, ces
exigences impliqueront pour le maître un travail nouveau
et plus lourd que par le passé... ; tout en enseignant et
par le truchement même de son enseignement, il devra
se livrer à l'observation aiguë de ses élèves, observation
dont le caractère < in vivo » confère à cette dernière
une très haute valeur

d) En ce qui concerne le cycle d'orientation préconisé

« zone intermédiaire entre l'école primaire et le
second degré », M. Roller écrit : « On aurait tort de
croire qu'un tel cycle d'orientation suffise à résoudre
le problème de l'orientation scolaire, l'observation efficace

des élèves ne saurait se consommer dans l'espace
de deux ou trois ans assigné au cycle d'orientation ;

c'est, encore une fois, dès les premiers jours d'école
que commence l'orientation scolaire des enfants. »

Une solution à ce problème peut-elle se trouver dans
le cadre de l'école actuelle

« Axée sur une conception de caractère très intellectuel,

abstrait et discursif, l'école ne ferait-elle pas bien
de s'adapter aux élèves dont les formes d'intelligence
sont plus celles de l'homo faber que celles de l'homo
sapiens Nous croyons que, dans une telle école qui
ferait fond sur l'intelligence pratique des enfants, le
nombre des élèves irréguliers — non adaptés à l'école
— diminuerait sensiblement. »

Constatant « que les élèves avalent besoin, pour
réussir scolairement, d'un environnement social qui les
soutienne et, parfois même, féconde leurs pouvoirs
virtuels et que cet environnement social manque à bon
nombres d'élèves », M. Roller pense qu'on peut «

demander à l'école de fournir elle-même — et plus
largement que ce n'est le cas aujourd'hui — le climat
socio-cul turel indispensable à qui veut entreprendre
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de bonnes études secondaires, de créer, pour les élèves
qui en éprouvent le besoin, des conditions culturelles
favorables », enfin « d'entrer très étroitement en relation

avec les familles pour obtenir qu'elles fassent, elles
aussi, tout leur devoir envers les enfants ».

Conclusion. — Je me suis permis de ne citer dans
le très dense travail de M. le professeur Roller, que ce
qui pouvait nous intéresser directement, c'est-à-dire
l'essentiel des conclusions. Cela va sans dire que l'on y
trouvera une foule de renseignements étonnants et,
surtout, un bel exemple d'analyse statistique, inspirant
le maximum de confiance qu'on peut attendre de la
science du hasard. D'autant plus que, modestement,
M. Roller déclare au ternie de son étude : « Les conclusions

auxquelles nous sommes parvenus n'ont rien
d'extraordinaire. Elles confirment, sur plus d'un point,
ce que d'autres ont vu et dit avant nous. »

E. F.

Concours d'admission
aux études pédagogiques 1960

Voici le tableau général des résultats. Entre parenthèses,

les chiffres de 1959.

Exa:Tien, de connaissances

Inscriptions Echecs Réussites

Messieurs, cl. ord. 16 (19) 8 (8) 8 (ID
cl. spéc. 2 (2) 1* (1) 1 (D

Dames, cl. ord. 23 (26) 4 (8) 19 (18)
cl. spéc. 2 (2) 1 (D 1 (D
cl. enfant. 27 (19) 9 (4) 18 (15)

Total 70 (68) 23 (22) 47 (46)

Examen d'aptitudes

Messieurs, cl. ord. 10 (16) 2 (4) 8 (12)
cl. spéc. 1 (D — — 1 (D

Dames, cl. ord. 22 (20) 2 (4) 20 (16)
cl. spéc. 1 (D — —¦ 1 (D
cl. enfant. 20 (20) 4 (4) 16 (16)

Total 54 (58) 8 (12) 46 (46)

Remarques. — Le tiers (23 '70) des candidats aux
examens de connaissances ont échoué. Sur ces 23 échecs, 18

sont dus au français, 4 à la musique et 1 aux deux
disciplines. Les commentaires seraient superflus si l'on
ne constatait pas une aggravation de la situation. En
effet, le petit tableau rétrospectif suivant est d'une
éloquence certaine :

1952 1953 1955 1957 1960

Nombre d'inscriptions 72 76 66 84 70

Echecs 21 23 23 20 23

— Dus au français 6 11 15 15 19

% 28 48 65 75 82

— Dus à la musique 15 13 10 6 5

% 71 56 43 30 22

Tandis que la proportion des échecs est à peu près
constante, le °/o des échecs dus au français croît du
simple au triple en huit ans, alors que celui de la
musique décroît du simple au tiers.

Il y a des causes à de telles variations. Ce n'est pas
à nous de les déceler. Mais notre devoir était de jeter
un cri d'alarme.

E. F.

Récital littéraire

Notre collègue Kühne donnera le jeudi 10 novembre,
à 20 h. 45, au Théâtre de la Cour-Saint-Pierre, un récital

littéraire.
La première partie de ce récital sera consacrée à

deux auteurs genevois : Henry Spiess et R.-L. Piachaud.
La seconde partie comprendra des monologues de
Molière, Corneille et Cocteau, ainsi que des poèmes
(vers et prose) de Baudelaire.

Les amateurs de belle littérature et de bonne diction
seront nombreux à applaudir notre collègue.

SOCIÉTÉ GENEVOISE DE TRAVAIL MANUEL
ET DE RÉFORME SCOLAIRE

Cours proposés

I. Vannerie

Maître de cours : M. Lucien Dunand, tél. 36 54 67.
6 à 7 séances de 2 heures, de 16 h. 45 à 18 h. 45, le mardi.
Dates : 8, 15, 22 et 29 novembre, et 6, 13 et 20 décembre

1960.

Local : Ecole du Grütli, salle 29, 3e étage.

Programme
Techniques diverses. Travail avec fond en rotin et sur
carcasse métallique. Travaux personnels.

Finance d'inscription
Fr. 5.— pour membre S.G.T.M.
Fr. 8.— pour non-membre.

Fournitures
payables au maître
de cours

II. Linogravure

Maître de cours : M. Albert Fontaine, professeur à

l'Ecole des Arts décoratifs, chargé des cours de
gravure sur bois. Tél. Cartigny, 8 85 81.

6 séances de 2 heures de 14 h. à 16 h., le jeudi.
Dates : 10, 17 et 24 novembre, et 1er, 8 et 15 décembre

1960.

Local : Grütli, salle de dessin, 3e étage.

Programme
Technique de linogravure, adaptée à l'école primaire.
Travaux personnels.

Finance d'inscription
Fr. 8.— pour non-membre.
Fr. 5.— pour membre S.G.T.M.

Fournitures à apporter
Gouache blanche et noire, crayon, gomme, 1 pinceau à

aquarelle fin, 4 feuilles à dessin A4 grises ou blanches,
papier transparent pour décalquer. Le linoléum sera
vendu sur place.

Délai d'inscription
31 octobre 1960, auprès de M. Roger Piguet, Vandœu-
vres, tél. 5012 77.

Corde armée

De la corde armée, diamètres 7 et 9 mm, peut être
obtenue au détail à la permanence des Travaux
manuels du Grütli, le lundi de 16 h. 30 à 17 h. 30.

Prix : 60 et. le mètre, diamètre 7 mm. — 90 et. le mètre,
diamètre 9 mm.
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Traitements

Les sections ont été réunies pour étudier les principes

adoptés par le cartel et le comité central pour servir

de base à nos prochaines revendications. Ils ont
reçu l'approbation de chacun, bien entendu avec quelques

demandes d'adjonction, ici et là. En outre, les
collègues ont chargé le soussigné de remercier vivement
nos organes dirigeants de leur excellent travail. Le CC
va entendre incessamment les rapports des délégués
de district et faire la synthèse qu'il présentera à son
tour au cartel le 2 novembre. La besogne marche donc
bon train.

W.G.
Bienvenue

à Mme Inès Bonny, institutrice à Couvet. qui vient
d'être reçue membre de la section du Val-de-Travers.

W.G.

Cours de la SNTMRS

Il fallut dédoubler le cours de sciences de M. Guéniat
à cause du grand nombre de participants. C'est à
Neuchâtel qu'il eut lieu, sous la conduite éclairée du directeur

de l'Ecole normale de Porrentruy. On ne saurait
assez dire de bien du maître de ce cours qui, avec une
fermeté calme et souriante et une parfaite aménité, sut
nous enrichir non seulement de connaissances
expérimentales, mais en procédés d'enseignement précis,
ordonnés. Un grand travail de préparation lui avait
incombé, car tout était minutieusement préparé sans
une lacune, sans un oubli. Merci à M. Guéniat de sa
direction compétente et distinguée, et à la société
organisatrice qui eut la main si heureuse.

Simultanément se faisait à La Chaux-de-Fonds un
cours de préparation d'objets et décors pour Noël. Nous
en avons eu les échos les plus élogieux. En effet, Mlle
Clotilde Ducommun sut répondre au désir des collègues
toujours à la recherche de nouveautés, grâce à son
ingéniosité, aux créations variées de son imagination
et à son sens pratique.

W.G.

IN

Le Conseil de l'Institut neuchâtelois a tenu séance
samedi après-midi 22 octobre. Il a fixé l'Assemblée
générale au 19 novembre à Neuchâtel. A cette occasion,
il propose l'admission de onze professeurs de l'Université

et aussi de onze autres personnes recrutées dans
divers milieux culturels, en tant que membres
individuels, d'un membre collectif, de deux membres
d'honneur. Après l'assemblée administrative, on
entendra une conférence, offerte aussi au public, de M.
Karl Burckhardt, ministre et historiographe, sur « Les
villes du Saint-Empire », suivie d'une audition de
musique de Mme Henri de Reynold.

Le programme de l'activité annuelle prochaine
comprendra l'organisation d'un concours scolaire doté de
prix d'une valeur approximative de Fr. 1000.— ; le
Bureau se réunira pour discuter du prix de l'Institut
pour 1961 ; une série de causeries sont prévues dans les
principales localités du canton sur les trésors
artistiques du pays de Neuchâtel ; des entretiens sur
d'importantes questions scolaires sont en gestation.

W.G.
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Glanures (suite)

EXTRAITS DU RAPPORT SUR LA GESTION
DES ÉCOLES PRIMAIRES DU LOCLE

(Année 1959-1960)

—¦ Retards scolaires :

Sur 1411 élèves inscrits :

1046 sans aucun retard : 74 ° o

249 retardés d'un an : 18°/o

82 retardés de deux ans : 6°'o

34 retardés de plus de deux ans: 2 ° o

— Pénurie du personnel enseignant toujours sensible :

dix institutrices auxiliaires sont en fonctions.

— Industrie locale et école :

D'entente avec l'association patronale et les fabriques

d'horlogerie et de mécanique, la direction des
Ecoles primaires a organisé, au printemps, des visites
d'usines pour le corps enseignant réparti en petits
groupes de six à huit maîtres.

« Cette action tend à développer les contacts entre
le corps enseignant et les milieux industriels et
économiques et. d'autre part, à fournir aux éducateurs
une meilleure information sur l'économie privée en
général, les métiers et les carrières qui s'offriront à

leurs élèves. En effet, il est essentiel que tous les
éducateurs connaissent les conditions dans lesquelles
leurs élèves seront plongés au sortir de l'école, afin
qu'ils puissent mieux les y préparer.

« Les premiers résultats de cette action sont
encourageants : d'une part, les instituteurs font bénéficier
leurs élèves des expériences dues à la visite elle-même,
d'autre part, la série des visites contribue, à longue
échéance, à leur permettre de se former une opinion
plus précise sur les exigences et les nécessités de
l'économie, opinion qui leur permettra de mieux orienter
leur enseignement.

< Tant du côté du corps enseignant que dans les
milieux industriels, le besoin de ces contacts était
ressenti depuis longtemps. Les visites d'entreprises, les
échanges de vues avec les responsables et les spécialistes

de la gestion du personnel et des apprentis,
contribuent à une meilleure compréhension des problèmes
réciproques. Les membres du corps enseignant peuvent
exposer leurs difficultés et leurs problèmes aux
dirigeants des entreprises et nous sommes convaincus que
le développement de cette action facilitera aux
instituteurs la préparation des jeunes, aidera les jeunes
à choisir un métier en étant mieux informés sur
l'économie en général, éliminera bien des préjugés et
contribuera, dans certaines limites, à l'adaptation de la
jeunesse à un monde économique en transformation
rapide. »

—¦ Traitements : «Les traitements orthophoniques
entrepris par Mlle Giroud ont beaucoup de succès. De plus
en plus, les parents se rendent compte que les graves
défauts de prononciation, d'articulation, les bégaiements,
etc., ne peuvent se corriger d'eux-mêmes et qu'un
traitement doit être envisagé. »

— Lait : Après une interruption de plusieurs années,
la distribution du lait a repris. Fournisseur : la Centrale
de la fédération laitière. Moyenne de consommation
quotidienne : 673 bouteilles.

W. G.
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